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XII.   Account   of   some   new   Species   of   Birds   of   the   Genera   llsif~

tacusand   Columba,   in   the   Museum   of   the   Unncan   Society*   By

M.   C.   J.   Temminck,   F.M.L.S.   #c.

Read   December   21,   1819.

En   prcsentant   ce   premier   Memoire   sur   quelques   oiseaux   de   ia

N'ouvelle   Jfollande   d6couverts   dans   lea   deraieres   ann6es,   je   sa-

tisfais   aux   vues   de   cettc   Soci6t6,   (}ui   a   bien   voulu   me   permettre

de   publier   la   description   des   especes   oouvelles   d'animaui   de

I'Austral-Asie,   dont   elle   possrdc   une   riche   el   precieuse   collec-

tion  ;   d'autant   plus   intcressante   qu'elle   se   borne   aux   productioni

de   ces   contrees,   abondantes   en   etres   dont   l'organisation   et   les

formes   exterieures   sont   uniquement   propres   a   ce   sol   et   a   ces

mers,   pour   ainsi   dire   encore   vierges   pour   nos   connoissances   en

Zoologie.

II   est   certain   que   la   Nouvelle   Hollande   et   les   nombreuses   iles

repandues   dans   l'immense   Ocean   pacifique,   nourrissent   une   mul-

titude  d'animaux   de   toutes   les   classes,   dont   les   formes   presentent

des   traits   extraordinaires   qui   les   lient   plus   ou   moins   entre-eux,   et

dont   plusieurs   se   trouvent   separes   de   tous   les   etres   qui   vivent

dans   les   autres   parties   du   globe.   Les   decouvertes   nouvelles,   qui

n'ont   pu   tendre   jusqu'ici   qu'a   nous   faire   connoitre   les   cotes   et

un   grand   nombre   d'iles   ou   d'archipels   de   ce   singulier   pays,   ont

mise   deja   cette   verite   au   grand   jour,   et   les   tentatives   faites   tres

recemment   pour   penetrer   dans   l'interieur   en   fourniront   sans-

doute   de   nouvelles   preuves.
p   2   C'est
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C'est   surtout   parmi   les   etres   dont   l'organisation   est   la   plus

compliquee   ou   la   plus   parfaite,   que   les   differences   avec   les   ani-

maux   des   autres   contrees   sont   les   plus   dignes   d'etre   remarquees   ;

temoins   les   genres   Dasyurus   Geoff.  ;   Perameles   Geoff.;   Balan-

tia   Illig.  ;   Phalangista   Iliig.  ;   Uypsyprymnus   Illig.*  ;   Halmaturus

Illig.t;   Phascohmys   Geoff.  J;   Echidna   Cuv.;   OrnithorhynchuslSbi-

menb.;   tous   genres   parfaitement   bien   caracterises,   qui   n'ont   point

d   analogues   parmi   les   Mammiferes   connus   des   autres   contrees.

Quoique   parmi   les   oiseaux   de   la   Nouvelle   Hollande   il   sen

trouve   un   plus   grand   nombre   qui   viennent   se   grouper   tres   natu-

rellement   dans   les   genres   de   Linne,   ce   singulier   pays   produit

nonobstant   des   groupes   entiers   et   des   especes   jusqu'ici   iso-

lees,   qui   ne   laissent   point   que   d'offrir   des   differences   tres   nota-

bles  dans   leur   organisation   comparativement   aux   especes   con-

nues   des   autres   parties   du   globe   :   tels   sont   particulierement   les

nouveaux   genres   Ptelenorhynchus\   Glaucopis   Forst.  ;   Grallina

Vieill.  ;   MenwraLath.;   Ocypterus   Cuv.;   Malurus  Vieill.  ;   Psit-

tarostra\\   Scythrops   Lath.;   Orthonyv*,   Anerpous^,   Meliphaga

LewinJ;   Falcator%   Pardalotus   Vieill.;    Chionis   Forst.;   Pachy-

*  M.  Shaw  range  la  seule  espece  connue  avcc  les  autres  Kanguros  clans  le  genre
,Macropus.

+   C'est   le   genre   Macropus   dans   Shaw.   %   C'est   Didelphis   ursina   de   Shaw.
^  Dont  je  ferai  connoitre  les  especes  dans  un  autre  Memoire.
\\  La  seule  espece  qui  le  compose  est  ce  singulier  oiseau  indique  par  Latliam  sous

le  nom  de  Loxia  Psittacea.
*  Genre  nouveau  dont  je  ferai  connoitre  la  seule  espece  inedite  qui  le  compose.
■f*  Nouveau  genre  compose  de  trois  especes  inedites.
t  M.  Cuvier,  qui  est  si  exact  a  rendre  justice  aux  travaux  de  ceux  qui  ont  ecrit

avant  lui,  n'a  sans-doute  pas  su  que  Lexv'm (Birds  of  New  Holla/id)  a  nomme  ainsi  les
oiseaux  dont  il  forme  son  nouveau  genre  Philedon.  Lewin  en  figure  trois,  mais  le
quatrieme  sous  le  nom  de  Meliphaga  chrysocepltala  est  un  vrai  Loriot  (Oriolas).  Je
connois  aujourd'hui  plus  de  40  especes  de  ce  genre,  dont  3*2  font  p»rti  de  mon  cabinet.

^  Ce  nouveau  genre  se  compose  des  Certhia  pacijica,  obscura,  coccinea,  et  falcata
de  Linn.   GmeL

ptita
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ptila   Illig.   Tous   ces   genres   d'oiseaux   n'ont   point   dYspeces   sem-

blables   parmi   celles   des   autres   pays;   les   caracteres   pria   de   la

forme   des   pieds   et   du   bee,   et   comme   accessoires   de   la   langue   et

des   ailes,   oftrent   des   disparites   faciles   a   saisir   et   bien   marquees

dans   tous;   ils   ne   peuvent   occuper   une   place   dans   les   genres   de

Linnc   ni   dans   ceux   deja   trop   nombreux   de   quelques   naturalistes.

Bien   loin   d'etre   de   l'avis   de   certains   novateurs,   (jui   pour   les   plus

legeres   differences   observees,   tantot   dans   la   forme   de   la   queue,

dans   celle   des   ailes,   dans   les   ornemens   extraordinaire^   et   acces-

soires,  tels   que   huppes,   caroncules,   ou   nudites;   enfin   dans   cer-

tains  organes   qui   ne   servient   point   aux   principal's   fonctions   ani-

males,   etablissent   sur   des   bases   si   peu   solicits   et   settlement   d'apres

les   depouilles   d'animaux,   une   multitude   de   genres   nouveaux   ;

loin   de   suivre   une   pareille   methode,   qui   ne   peut   mener   qua   la

confusion   de   noms,   et   bientot   entrainera   celle   des   choses,   je   me

suis   particulierement   occupc   en   etablissant   le   systeme   auquel   je

travaille   depuis   plus   de   dix   ans,   a   reduire   autant   (pie   possible

au   plus   petit   nombre   les   genres   nouveaux,   que   les   decouv   ertes

faites   depuis   Linne,   d'un   immense   pays   et   de   nombreux   archi-

pels   peuples   d'une   multitude   d'animaux,   rendent   absolument

indispensable.   Je   me   suis   egalement   applique   dans   mon   tra-

vail  sur   Vornithologie   d'Europe*,   a   diminuer   le   nombre   des

especes   nominales   dont   presque   toutes   les   methodes   sont   en-

combrees.

Dans   le   present   memoire   je   ne   ferai   mention   que   de   ces   especes

de   Perroquets   et   de   Pigeons   dont   aucun   auteur   jusquici   n'a   fait

mention,   ou   qui   ont   ete   confondues   avec   des   especes   deja   indi-

*  La  nouvelle  edition  du  Manuel  (VOrmthologie,  ou  Tableau  Systematique  des
Oiseaux  (V Europe,  paroitra  dans  le  courant  de  1'annee  18C20.  E!le  sera  precedee  d'un
appercu  general  de  classification  methodique,  qui  servira  de  base  a  mon  index  genera],
dont  les  especes  ont  ete  soigneusement  examinees  dans  tous  les  cabinets  marquants  <n
Europe.

quees.
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quees.   Le   plus   grand   nombre   de   ces   oiseaux   inconnus   ont   ete

rapportes   des   cotes   sud,   est   et   nord   de   la   Nouvelle   Hollande,   par

Mr.   Robert   Brown,   botaniste   celebre,   qui   a   bien   voulu   me   com-

muniquer,   pour   ce   memoire,   des   renseignemens   tires   de   ces   notes,

qui   m'ont   ete   d'une   grande   utilite.   J'aurais   pu   aj   outer   encore

plusieurs   especes   de   Perroquets   et   de   Pigeons   nouveaux   de   mon

cabinet,   et   dont   fai   vu   des   individus   dans   d'autres   collections   ;

mais   je   me   suis   borne   ici   aux   seules   especes   nouvelles   qui   font

partie   du   cabinet   de   cette   Societe.

Le   grand   genre   Psittacus,   vu   les   especes   dont   il   se   compose,

qui   toutes   ont   la   meme   charpente   osseuse,   les   memes   organes,

les   memes   muscles,   les   memes   mceurs,   et   approchant   les   memes

appetits,   ne   peut   etre   subdivise   qu'en   sections   de   sous   ordre,   mais

point   en   genres   distincts  ;   car   celui   de   Pezoporus,   etabli   par

Illiger   d'apres   le   Psittacus   j'ormosus   de   Latham   ou   la   Perruche

ingambe   de   Vaillant,   ne   peut   etre   adopte   vu   que   plusieurs   Per-

ruches   a   queue   longue   et   etagee   de   la   Nouvelle   Hollande,   ont   des

tarses   un   peu   plus   longs   que   leurs   congeneres   ;   et   cette   longueur

du   tarse,   des   doigts   et   meme   des   ongles   variant   dans   les   especes,

sans   qu'il   soit   possible   d'assigner   une   limite   fixe   et   certaine.   Sem-

blable   cas   existe   aussi   dans   la   forme   plus   ou   moins   bombee   des

deux   mandibules   dans   certains   Cacatoes   et   Perroquets*,   corarae

Psittacus   Banksii   et   galeatus   de   Latham   et   Psittacus   Cookii   et

*  II  est  difficile,  pour  ne  pas  dire  impossible,  d'etablir  une  ligne  de  demarcation  entre
les  Cacatoes  et  les  Perroquets,  car  les  Psittacus  accipitrinus  et  mascarinus  de  Linne
forment  le  passage  des  Cacatoes  de  l'lnde  aux  Perroquets  des  trois  parties  du  monde ;
tandis  que  Psittacus  galeatus  de  Latham  forme  celui  de  ces  derniers  aux  Cacatoes  a
bee  bombe  de  Nouvelle  Hollande.

Je  crois  etre  a  meme  de  prouver  par  mon  Index  General,  que  les  divisions  geogra-
phiques,  employees  comme  premier  moyen  de  classification  methodique,  facilitent  et
simplifient  beaucoup  les  recherches,  qui  deviennent  de  plus  en  plus  difficiles  et  fasti-
dieuses  par  cette  multitude  de  divisions  et  de  noms  de  tribus  et  de  families  dont  on  a
encombre  les  systemes  nouveaux.

Solandri
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Solandri   du   present   memoire  ;     dans   la   forme    plus   ou   moins

comprimee   de   la   mandibule   superieure,   comme   Psittacus   funt-

reus   et   Nestor   ;   la   nudite   ophtalmique   plus   ou   nioins   etendue   sur

les   joues   dans   les   Aras,   les   Perruchts   aras   et   les   Perrichcs   iiuli-

quees   par   les   naturalistes.     Mais   tous   ces   caracteres.   asses   tran-

ches  pour   ceux   qui   n'ont   qu'un   nombre   tres   borne   d'etres   comme

moyen   de   comparaison,   se   reduisent   a   rien,   ou   dumoins   a   bien

peu   d'importance   pour   ceux,   qui,   par   le   moyen   de   comparaisom

multipliers   faites   sur   toutes   les   especes   connues   de   nos   jours,   out

pu   embrasser   une   plus   grande   portion   des   etres   crees.      Alors

tous   ces   caracteres,   dont   la   valeur   paroit   aux   yeux   du   naturaliste

sedentaire   et   de   cabinet   comme   moyens   propres   a   sen   ir   a   leurs

divisions   strictement   methodiques,   deviennent   mils   comme   lium

de   demarcation   entre   de   tels   troupes,   et   ne   peuvent   plus   servir

qua   etablir   une   serie   naturelle,   sans   intervalle   assignable,   dans

les   especes   d'un   meme   genre.

Le   genre   Psittacus   dont   nous   nous   occupons,   si   on   voulait   le

diviser   rigoureusement   selon   les   vues   neuves   de   certains   natu-

ralistes,  pourroit   former   une   vingtaine   de   genres,   tous   aussi   peu

caracterises   que   celui   des   Pezoporus   d'llliger.

Psittacus   Cookii.      Cacatoe   de   Cook.

Diagnose.   Bee   couleur   de   plomb   ;   tres   elargi   et   bombe   sur   les

cotes,   presque   rond;   arete   de   la   mandibule   superieure   com-

primee  tranchante  ;   mandibule   inferieure   de   la   meme   lar-

geur   a   sa   pointe   qu'a   sa   base  ;   front   et   tete   ornes   dune

longue   huppe   comprimee,   pennes   laterales   de   la   queue

noires;   un   grand   espace   de   couleur   vermilion,   sans   aucune

raie,   sur   le   milieu   de   ces   pennes  ;   tout   le   plumage   d'un   noir

parfait.

Cette   espece   est   indiquee   par   Latham,   dans   son   Index   Orni-

thologicus,   vol.   i.   p.   107,   sp.   76..var.   y.   sous   le   nom   de   Bankian
Cockatoo,
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Cockatoo,   d'apres   Phillip   Voy.   a   Bot.   Bay,   p.   267   cum   tab.  ;   mais

cette   pretendue   variete   forme   une   espece   bien   caracterisee   par   la

forme   du   bee,   et   par   ses   couleurs,   toujours   les   memes*  ;   les   voya-

geurs   assurent   qu'elle   habite   des   lieux   differens   que   le   Bankian

Cockatoo   (Psittacus   Banksii);   dont   les   caracteres   essentiels   sont

—  Bee   blanc,   arete   de   la   mandibule   superieure   obtuse   et   depri-

meet;   base   des   deux   mandibules   tres-bombee   sur   les   c6tes,

l'inferieure   devenant   graduellement   plus   etroite   vers   la   pointe  ;

front   et   tete   ornes   d'une   longue   huppe   comprimee   ;   pennes   late-

rales   de   la   queue   noires,   ra3^ees   de   larges   zigzags   rouges   et   jau-

natres.  —  Tout   le   plumage,   ainsi   que   la   huppe,   d'un   noir   lustre,

varie   sur   les   parties   inferieures   de   bandes   jaunatres,   et   sur   les

parties   superieures   de   petites   taches   triangulaires   de   la   meme

couleur.      Longueur   totale   2   pieds   trois   pouces^.

Le   Psittacus   Cookii,   que   nous   distinguons   du   Psittacus   Bank-

sii  par   les   caracteres   essentiels   indiques   dans   la   diagnose,   se   re-

connoit   encore   a   son   plumage   totalement   noir,   sans   aucune   tache

ni   raie   ;   ce   noir   est   mele   de   teintes   d'un   cendre   brun   mat,   dans

le   jeun   age,   et   prend   chez   les   adultes   un   ton   de   noir   lustre,   tres

prononce  ;   on   ne   voit   chez   ceux   dont   le   plumage   est   moins   par-

fait   comme   dans   les   adultes,   d'autres   couleurs   que   le   beau   rouge

*  M.  Kuhl  de  Hanau,  naturalistc  plein  de  zele  et  de  connoissances,  m'a  le  premier
rendu  attentif  aux  differences  qui  distinguent  cette  espece  du  Psittacus  Banksii  de
Lath,  que  je  supposais  avec  Latham  variete  du  Cacatoe  de  Banks.  Ce  jeune  natu-
raliste  vient  d'etre  charge  par  le  Gouvernement  des  Pays-bas  d'une  mission  tendant  a
explorer,  dans  le  but  des  decouvertes  en  histoire  naturelle,  ses  possessions  dans  les  mers
de  l'lndc.  Le  noble  devouement  dont  M.  Kuhl  est  anime  promet  a  cette  science  des
decouvertes  interessantes.

•f  Absolument  comme  dans  le  Cacatoe  carrot  (Psittacus  funereus  Lath.  Supp.)  et
comme  chez  tous  les  autres  Cacatoes  des  Moluques.  Le  bee  au  Psittacus  funereus  n'est
point  bombe  ni  renfle  sur  les  cotes;  et  la  mandibule  inferieure  de  cette  espece  qui  se
trouve  a  la  IVouvelle  Hollande,  n'est  point  extraordinairement  61argie  comme  dans  les
trois  autres  especes  de  ce  meme  pays.

 ̂ La  mesure  est  suivant  le  pied  de  Paris.
vermilion
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vermilion,   dont   la   partie   intermcdiaire,   entre   la   base   et   la   point*

des   pennes   laterales   de   la   queue.   m(   ornee;   le   bee   de   Psitticut

Banksii   est   toujours   d'un    blanc   jaunatre:   celui   de    Psittacus

Cookii   est   toujours   d'un   bleu   couleur   de   plomb.

Cette   espece,   ainsi   que   tous   les   Cacatoes   de   la   Now   elle   I   lol-

lande,   se   nourrit   de   racines   des   plantes   bulbeuses   I  i   de   fruits;   on

la   trouve   a   la   cote   orientale,   dans   les   em   Irons   i\r   Port   Jackson,

Psittacus   Sola?idri*l      Cacatoe   dc   Soltmder,

Diagnose.     Beccouleurde   plomb,   tres   bombe,   tres&argi   sur

les   cotes,   presque   rond   ;   ante   de   la   mandibule   superieure

comprimee,   tranchante,   mandibule   inferienre   dc   la   menu

largeur   a   sa   pointe   qua   sa   base   ;   point   dc   huppe   comprimee

sur   le   front,   mais   les   plumes   un   pen   longnes   sur   le   sommef   dc

la   tete.   Plumage   de   la   tete,   du   con   ct   des   parties   infericures

dun   brunterreux,   nuance   de   jaunatre,   particulicremcnt   a   la

region   des   yeux   et   des   oreilles   ;   ailes   et   d<>s   dim   noir   a   re-

flets  verdatres  ;   queue   noire  ;   vers   le   milieu   de   toutes   les

pennes   laterales   est   un   grand   espace   d'un   rouge   vermilion

tres   vif,   raye   de   cinq   bandes   noires   en   zigzag.   Le   bee   est

tres   large   et   tres   bombe   a   sa   base,   surtout   a   la   mandibule

inferieure   dont   les   bords   lateraux   depassent,   de   beaucoup,

ceux   de   la   mandibule   superieure,   qui   est   egalement   tres

renrlee   et   bom   bee   a   sa   base   ;   mais   qui   se   termine   vers   1  'arete

et   vers   la   pointe   en   lame   un   peu   tranchante.   Longueur

totale   1   pied   8   pouces.

Je   ne   decide   point   sur   la   question   de   l'identite   ou   de   la   diffe-

rence  de   l'oiseau   indique   avec   Psittacus   Cookii   de   l'article   pre-

cedent,  dont   celui-ci   pourroitbien   etre   le   jeune   de   l'annee;   ceux

*  Je  place  un  signe  de  doute  a  cet  article,  vu  qu'il  me  paroit  probable  que  e'est  ici
le  jeune  de  l'annee  de  Psittacus  Cookii.

VOL.   XIII.   Q   (lul
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qui   ont   vu   les   deux   oiseaux   vivant   et   en   liberte   peuvent   seuls   en

juger   avec   pleine   connoissance   de   cause  ;   je   vais   indiquer   suc-

cinctement   les   rapports   et   les   differences   essentielles   que   j'ai   ete

a   meme   d'observer   sur   sept   individus   du   Psittacus   Solandri   et

sur   huit   individvis   du   Psittacus   Cookii  ;   espece   qui   differe   essen-

tiellement   de   Psittacus   Banksii,   dont   j'ai   examine   plus   de   douze

individus.

Tous   les   individus   de   Psittacus   Cookii,   que   j'ai   vu,   se   ressem-

bloient   presque   sous   tous   les   rapports   entre-eux  :   les   uns   se   trou-

voient   d   un   noir   plus   profond   et   plus   lustre   que   les   autres   ;   deux,

que   je   presume   plus   jeunes,   avoient   les   teintes   generales   plus

sales   et   tirant   au   cendre   brun,   mais   toujours   meme   caractere   de

huppe,   et   la   couleur   vermilion   des   pennes   caudales   bien   pro-

noncee,   sans   aucune   raie   noire  ;   comme   aussi   tout   le   plumage

sans   aucune   tache   ;   leurs   dimensions   toujours   les   memes,   et   ap-

prochant   de   2   pieds   2   ou   3   pouces   en   longueur   totale.

Lespece   douteuse   de   Psittacus   Solandri   presentoit   quelques
varietes   dans   les   differens   individus.   Ces   differences   residoient

toujours   dans   le   brim   plus   ou   moins   olivatre   de   la   tete   et   du   cou,

et   dans   le   plus   ou   le   moins   de   jaunatre   irr6gulierement   dispose   a

la   tete,   aux   joues,   au   front   ou   aux   oreilles*  ;   dans   les   plumes

du   milieu   de   la   tete   plus   ou   moins   longues   et   plus   ou   moins   fon-

cees,   mais   jamais   aucun   indice   de   huppe   frontale.   Je   n'ai   vu

sur   aucun   des   individus   d'autres   couleurs   a   la   queue   que   le   rouge

pur   et   vif,   traverse   par   cinq   bandes   etroites   et   noires   ;   je   n'ai   ja-

mais  observe   aucune   tache   ou   raie   coloree   sur   le   plumage   tres

uniforme   des   ailes   et   du   corps   :   les   plus   fortes   dimensions   ne   de-

passent   point   1   pied   8   ou   9   pouces   en   longueur   totale.

*  On  rloit  cependant  avertir  ici,  que  le  caractere  prononce  de  Psittacus  funereus  de
Lath.  Suppl.  ou  du  Cacatoe  carrat,  est  d'avoirle  meat  audi  tif  cou  vert  deplumes  jaunes.
Du  reste  ce  Cacatoe  k  bee  non  bombt  forme  une  espece  parfaitement  caracterisee,  soit
par  le  bee,  comme  par  la  forme  et  par  la  couleur  de  la  queue.

J'ai
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J'ai   trouve   une   ressemblance,   si   non   parfaite,   du   moins   in   a

rapprochee   entre   les   formes   et   la   couleur   du   bee   de   Psittacus

Cookii   et   de   Psittacus   Solandri:   ajouter,   (jue   ees   deux   oiseajux

habitent   les   memes   lieux,   et   qu'on   les   trouve   sou   vent   ivuiih

plusieurs   dans   une   meme   bande.   Les   individus   rapportes   par

les   naturalistes   Francois   de   ('expedition   du   Capitaine   Baudin,

eomme   ceux   qui   ont   ete   envoyes   en   Angleterre,   riennenl   fcoua

des   environs   du   Port   Jackson.

Psittacus   nasicus.      Cacatoe   nasiqut.

La   couleur   blanche   du   plumage   des   Perroqueta   designes   sous

le   nom   de   Cacatoe,   n'est   point   nmquemenJ   propre   au\   especea

qui   habitent   les   iles   de   la   Sonde,   aux   Moluques   e1   aux   IMiilij)-

pines;   la   Nouvelle   Ilollande   en   nourrit   aussi   une   espece,   dont   le

genre   de   vie,   suivantles   rapports   des   voyageurs,   oe   differe   point

de   ceux   des   Caeatoes   noirs   qu'on   trouve   dans   It1   meme   pa)

Cette   espece   se   distingue   de   tous   les   Perroquets   comma,   par

la   longueur   presque   disproportionate   de   la   mandibule   supe-

rieure,   dont   la   pointe,   quoique   moins   courbee   que   ne   Test   d'(\r-

dinaire   cette   partie   chez   les   oiseaux   du   genre,   est   beaucoup   plus

allongee   et   plus   effilee   en   proportion   de   la   mandibule   inferieure,

qui   est   petite   et   arrondie.

Une   tres   petite   huppe   frontale   distingue   encore   cet   oiseau,   qui

se   rapproche   par   ce   caractere   de   Psittacus   Philippinarum   de

Lath.,   espece   dun   quart   plus   petite   que   notre   nasique,   mais

dont   la   huppe,   quoique   plus   longue,   ressemble   parfaitement   a
celle   de   ce   dernier.

Les   couleurs   de   cette   nouvelle   espece   sont,   un   blanc   pur,   re-

pandu   sur   presque   tout   le   plumage   excepte   la   face,   dont   les

teintes   rosees   se   nuancent   jusques   pres   des   yeux  ;   1   anus   et   les

couvertures   inferieures   de   la   queue   sont   d'un   jaune   rougeatre,   et
q2   la
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la   base   des   pennes   caudales   est   jaunatre   ;   le   bee   et   les   pieds   sont

cendres   ;   la   longueur   totale   est   de   15   pouces   3   ou   4   lignes.

M.   Brown   a   rapporte   cette   espece   du   Port   Phillip   a   la   cote   sud

de   la   Nouvelle   Hollande.

Psittacus   favigaster.      Perruche   a   ventre   jaune.

Je   commence   la   description   des   Perruches   de   la   Nouvelle

Hollande   a   queue   large   et   longue   et   a   joues   colorees   de   couleurs

tranches,   par   une   espece   que   M.   Le   Vaillant   confond   avec   sa

Perruche   d   large   queue   (ou   Psittacus   Pennant  ii   de   Lath.)   comme

une   variete   dont   il   donne   une   figure   tres   exacte   pi.   80   de   ses

Perroquets,   probablement   prise   sur   un   individu   un   peu   deco-

lore.

M.   Le   Vaillant   conjecture   que   cette   variete   pourroit   bien   etre

la   femelle   adulte   de   sa   Perruche   a   large   queue,   pi.   78  ;   mais

cette   supposition   n'a   point   ete   confirmee.

M.   Brown,   qui   a   rapporte   notre   Perruche   de   cet   article,   m'a

assure   quelle   forme   une   espece   distincte   bien   connue   comme

telle   a   la   Nouvelle   Hollande.   L'examen   que   j'ai   fait   moi-meme

de   neuf   individus   en   plumage   parfait   de   l'adulte,   de   deux   indi-

vidus   dans   le   passage,   et   de   trois   jeunes   oiseaux,   ma   convaincu

de   la   difference   tres   marquee   qui   existe   entre   ma   Perruche   d,

ventre   jaune   et   la   Perruche   d,   large   queue   de   Vaillant,   qui   est   le

Psittacus   Pennantii   de   Lath.   Le   male   et   la   femelle   de   la   Per-

ruche  ct   large   queue   different   tres   peu,   par   les   couleurs   du   plu-

mage,  qui   sont   moins   pures   dans   la   femelle.

Le   sommet   de   la   tete,   la   partie   superieure   de   la   nuque,   et   gene-

ralement   toutes   celles   inferieures   depuis   la   gorge   jusqu^   Tanus,

sont   d'un   jaune   citron  ;   un   large   bandeau   rouge   ceint   le   front  ;

la   partie   inferieure   de   la   nuque,   le   dos   et   les   ailes   sont   d   un   brun

noiratre   nuance   dun   leger   ton   verdatre  :   toutes   les   plumes   de

ces
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ces   parties   etant   bordees   de   vert:   les   remiges   et   le   bord   c\te-

rieur   des   ailes   presentent   difterentes   teintes   de   bleu   trfes   vil";   le

croupion   est   dun   vert   jaunatre;   les   pennes   du   milieu   de   la

queue   sont   vertes,   les   laterales   ont   du   bleu   tres   fonce   depuis   leur

origine,   ensuite   elles   sont   d'un   bleu   clair,   et   leur   bout   est   blanc  :

le   bee   est   d'un   jaune   blanchatre,   et   les   pieds   sont   bruns.   La

longueur   totale   est   de   13   pouces   6   lignes  ;   le   male   et   la   femeile

ont   a   peu-pres   les   memes   couleurs,   mais   differens   dans   les   nu-

ances,  moins   pures,   chez   la   femeile.

Les   parties   du   plumage   qui   chez   les   individus   adultes   sont

d'un   beau   jaune,   se   trouvent   dans   les   jeunes   dan   vert   totale-

ment   nuance   de   jaunatre  ;   toutes   les   plumes   du   dos   et   des   ailes
sont   chez   les   vieux   d'un   brun   noiratre   avec   de   tres   etroites

bandes   vertes,   tandis   que   les   jeunes   ont   le   milieu   de   ces   plumes

d'un   brun   clair   entoure   de   larges   bords   verts  ;   ce   qui   les   fait

paroitre   presque   entitlement   vertes.

La   principale   difference   entre   les   jeunes   de   Psittacus   flaviven-

tris   et   Psittacus   Pennantii   est,   que   les   premiers   se   distinguent

toujours   par   du   vert   tres   clair,   passant   au   vert   jaunatre   et   pre-

nant   successivement   plus   de   cette   couleur.   Les   jeunes   de   la

seconde   espece   sont   d'un   vert   fonce,   et   ce   vert   fonce   ne   change,

par   la   mue,   qu'en   rouge   ecarlate   ou   ponceau,   qui   est   la   couleur

de   la   plus   grande   partie   du   plumage   chez   les   adultes.   Chez   les

jeunes   de   Psittacus   Pennantii   on   remarque   aussi   la   bande   fron-

tale   rouge,   qui   est   propre   aux   jeunes   et   aux   vieux   de   Psittacus

flaviventris;   mais   les   premieres   plumes   de   l'etat   parfait,   qui   pa-

roissent   pres   de   ce   bandeau,   sont   jaunes   dans   l'espece   de   cet   ar-

ticle  et   ponceau  dans  l'autre.

Le   seul   synonyme   de   cette   espece   est   la   planche   enluniinee

no.   80   du   second   volume   des   Perroquets   par   M.   Le   Vaillant.

Les   synonymes   de   Psittacus   Pennantii   sont,   Lath.   Ind.   Om.

0.   i.   p.   90.   sp.   29.      Psittacus   elegans,   Lath.   Ind.   p.   89-   sp.   23,
description
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description   cTun   jeune   individu   passant   a   l'etat   adulte;   Psittacus

gloriosus,   Shaw   Nat.   Miscell.   v.   i.   pi.   53.  —  Cet   ouvrage   est   rem-

pli   d'animaux   connus,   mais   indiques   sous   des   noms   nouveaux.  —

La   Perruche   d   large   queue   Vaill.   Perroq.   v.   ii.   pi.   78,   un   oiseau

adulte,   etpl.   79>   un   individu   passant   du   jeune-age   a   l'adulte.

Psittacus   Bauer  i.      Perruche   de   Bauer.

Une   calotte   d'un   brun   pur   couvre   la   tete,   s'etend   sur   les   yeux

et   se   termine   a   la   nuque,   ou   un   large   collier   d'un   jaune   citrin   se

dessine   ;   les   bords   superieurs   de   ce   collier   remontent,   de   chaque

cote,   jusqu'a   l'oritice   des   oreilles   ;   les   joues   sont   d'un   bleu   fonce;

toutes   les   parties   superieures   du   corps,   les   deux   pennes   du   mi-

lieu  de   la   queue,   le   cou   et   la   poitrine   sont   d'un   beau   vert   fonce;

le   bord   exterieur   du   poignet   de   Faile   est   colore   de   vert   jaunatre,

les   remiges   sont   brunes   vers   le   bout,   mais   bordees   longitudinale-

ment   de   bleu   tres   fonce  ;   les   pennes   laterales   de   la   queue,   d'un

bleu   fonce   depnis   leur   origine,   sont   toutes   terminees   de   bleu

clair  ;   le   milieu   de   ventre   est   d'un   beau   jaune,   mais   sur   les

flancs   et   sur   les   couvertures   inferieures   de   la   queue   regne   une

teinte   verte   pure   et   claire   ;   le   bee   est   d'un   cendre   jaunatre,   et   les

pieds   bruns.      Longueur   totale   13   pouces.

On   le   trouve   a   Memory   Cove,   a   la   cote   sud   de   la   Nouvelle

Hollande.

La   place   que   cette   espece   doit   occuper,   est   dans   le   groupe   des

Perruches   a   large   queue,   longue   et   regulierement   etage,   a   bee

peu   gros  ;   le   plus   souvent   marquees   aux*   joues   par   un   grand

espace   blanc,   rouge,   jaune,   ou   bleu   tres   vif  ;   leur   tarse   varie   plus

ou   moins   en   longueur.

La   presente   espece   ainsi   que   Psittacus   flat)iventris   sont   voi-

sines   de   Psittacus   Pennantii   de   Latham   Ind.,   ou   la   Perruche   d

large   queue   de   Vaillant.

Psittacus
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Psittacus   Brozinii.      Peru  u  cue   de   Broxn.

Une   calotte   dun   noir   profond   couvrc   la   tete,   s   etend   sur   Lep

yeux   et   aboutit   a   la   nuque,   ou   lea   plumes   noires   sont   terminees

par   des   points   rouges;   les   joues   sont   dun   blanc   par,   qui   so

nuance   au   dessous   des   yeux,   par   demi-teintes,   en   bleu   asur   ;

plumes   du   dos   et   des   scapulaires   noires   dans   le   milieu,   toufes

entourees   par   un   zone   d'un   beau   jaune;   croupion.   devani   du

cou,   poitrine   et   ventre   d'un   blanc   jaunatre,   toutes   les   plumei   de

ces   parties   etant   terminees   par   un   lisere   noir   In   s   etroit  ;   cou-

vertures   tant   superieures   qu   inferieures   des   ailes   dun   bleu   azur,

ires   brillant  ;   remiges   et   grandes   couvertures   bordecs   exterieure-

ment   de   bleu   vif  ;   la   queue   large   etagee   lateralement,   a   toutes

les   pennes   d'un   bleu   fonce,   les   quatre   laterales   de   chaque   cdt6

sont   terminees,   comme   dans   la   Ferritche   omnicolore   de   Vaillaat,

par   une   couleur   azuree   blanchatre  ;   les   couvertures   du   dessous

de   la   queue   sont   rouges  ;   les   pieds   noirs,   et   le   bee   d   un   gris   de

plomb.   Longueur   totale   11   pouces.   On   le   trouve   a   Arnheims-
land   sur   la   cote   nord   de   la   Nouvelle   Ilollande.

Cette   espece   nouvelle,   dediee   a   Monsieur   Kobert   Brown,   qui

en   a   rapporte   un   individu,   est   plus   petite   que   Psittacus   eximius   de

Lath.   Sitpp.;   mais   elle   a   le   plus   de   rapports   avec   cet   oiseau   qui

est   la   Perruche   omnicolor   de   Vaill.   Perr.   pL   28.   Elle   vient   se

ranker   dans   le   meme   groupe   que   les   trois   precedentes.

Psittacus   multicolor.      Perkuciie   multicolor.

Un   large   bandeau   d'un   jaune   d'or   s'etend   sur   le   front  ;   celui-

ci   est   suivi   par   un   large   espace   d'un   vert   pur,   qui   se   nuance   en

rougeatre,   dont   la   couleur   domine   sur   le   sommet   de   la   tete  ;   le

reste   des   plumes   de   la   tete,   le   dos,   les   pennes   secondaires   des

ailes   les   plus   proches   du   corps,   les   joues,   le   cou   et   la   poitrine

sont   d'un   vert   brillant  ;   sur   le   croupion   sont   trois   bandes   trans-
versales  ;
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versales   ;   la   superieure   d'un   vert   tres   clair,   la   suivante   d'un   vert

fonce,   et   1'inferieure   rougeatre   ;   le   ventre   est   d'un   beau   jaune,

qui   passe   par   clemi-teintes   en   orange   vif  ;   couleur,   dont   le   bout

de   toutes   les   plumes   est   termine  ;   1'abdomen   et   les   couvertures

du   dessous   de   la   queue   sont   d'un   jaune   clair   ;   le   poignet   de   Faile

est   de   couleur   aurore,   et   les   grandes   pennes   sont   bordees   de   bleu

fonce  ;   les   deux   pennes   du   milieu   de   la   queue   sont   bleues,   les

autres   sont   vertes   a   leur   origine;   elles   portent   une   bande   noire

vers   le   milieu   de   leur   longueur,   et   toutes   sont   terminees   de   bleu

clair  ;   les   ailes   en   dessous   sont   d'un   bleu   fonce   ;   les   pieds   sont

bruns,   et   le   bee   cendre.   La   longueur   totale   de   cette   belle   espece

est   de   10   pouces   6   lignes   ;   on   la   trouve   a   Spencer's   Gulf   a   la   cote

sud   de   la   Nouvelle   Hollande.

Le   seul   individu   que   j'ai   vu   a   ete   presente   a   la   Societe   par

Mr.   Robert   Brown  ;   il   fait   partie   de   ses   decouvertes.   Cette

Perruche   est   modelee   sur   les   formes   de   Psittacus   eximius   de

Lath.,   ou   Perruche   omnicolore   de   Yaill.  ;   mais   elle   est   moins

grande   dans   toutes   ses   dimensions.

Psittacus   icterotis.      Perruche   ct   joues   jaunts.

Cette   espece   nouvelle   ne   fait   point   partie   du   cabinet   de   la

Societe,   elle   se   trouve   dans   ma   collection.   J'en   fais   mention

iei,   parceque   sa   description   complette   la   petite   serie   des   Per-

ruches   de   la   Nouvelle   Hollande   a   queue   large   et   etagee.

Sommet   de   la   tete,   nuque,   cou,   et   toutes   les   parties   inferieures

d'un   rouge   tres   pale,   se   nuancant   sur   les   flancs   par   demi-

teintes   en   jaune   verdatre   ;   plumes   des   joues   d'un   jaune   vif;   dos

et   ailes   d'un   vert   clair,   et   cette   couleur   bordant   toutes   les   plumes

dont   le   milieu   est   de   couleur   brune  ;   bord   exterieur   des   ailes   et

base   des   remiges   d'un   bleu   clair   ;   les   quatre   pennes   du   milieu   de

la   queue   et   la   base   de   toutes   les   pennes   laterales   sont   d'un   vert

tres   clair  ;   ces   derniers   sont   d'un   bleu   celeste   sur   la   reste   de   leur

longueur,
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longueur,   et   ont   des   bouts   blancs  ;   le   bee   est   tres   petit,   de   cou-

leur   cendree,   les   tarses   sont   assez   longs,   et   plus   proportionnelle-

ment   aux   formes   totales,   que   dans   toutes   les   autres   Perruc^es

indique.es   dans   ce   memoire.   La   longueur   totale   nVst   (pie   de

10   pouces   6   lignes.

Cette   espece   est   des   environs   de   Port   Jackson   a   la   cote   orien-

tale   de   la   Nouvelle   Hollande;   elle   se   rapproche   Le   plus   de   In   Pcr-

ruche   de   Brown   et   de   la   Perruche   o?nnicolor,   mais   les   tarses   sont

plus   longs   que   chez   ces   especes.   Les   femelles   paroisscnt   c   1   i  1  1  »   1  1   r

des   males   par   le   rouge   moins   pur   des   parties   inferieures.   Deux

individus   que   j'ai   vu   chez   des   marchaiuls   a   Londres,   ceux   de   mon

cabinet,   et   celui   d'un   Museum   de   Paris,   ne   different   entre-eux

que   par   le   rouge   moins   pur   dans   les   uns   que   dans   les   autres,

mais   toujours   ce   rouge   d'une   teinte   tres   pale.

Psittacus   venustus.      Perruchi:   a   bandeau   bleu.

Diagnose.   Un   bandeau   bleu   ties   etroit   sur   le   front;   espaee

entre   le   bee   et   les   yeux   jaune   vif   dans   le   male,   d'un   vert
clair   chez   la   femelle.   Toutes   les   couvertures   des   ailes   dun

bleu   fonce   dans   le   male  ;   d'un   bleu   verdatre   chez   la   fe-

melle*.  Une   etroite   bande   d'un   bleu   tres   fonce,   bordee   de

chaque   cote   de   bleu   verdatre,   couvre   le   front   et   s   etend

d'un   ceil   a   l'autre;   espaee   entre   les   yeux   et   le   bee   d'un

jaune   brillant  ;   tete,   nuque,   dos   et   croupion   d'un   vert   sale   ;

joues,   devant   du   cou   et   poitrine   d'un   beau   vert   clair;   ventre,

flancs,   abdomen   et   couvertures   du   dessous   de   la   queue   d'un

jaune   vif;   toutes   les   couvertures   des   ailes   et   le   dessous   de

celles-ci   d'un   bleu   de   roi   tres   vif  ;   remiges   noires,   liserees

de   verdatre   ;   queue   d'un   bleu   clair   a   son   origine,   toutes   les

pennes,   excepte   les   deux   ou   les   quatre   du   milieu,   termi-

*  J'ai  place  ici  ce  signe  de  reconnoissance,  pour  distinguer  la  presente  espece  de
Psittacus  pulchellus  de  Latham,  que  j'indique  plus  loin.

VOL.   XIII.   &   n^es
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nees   de   jaune   clair  ;   bee   et   pieds   d'un   gris   fonce,   iris   jaune.

Longueur   totale   8   pouces.      Le   vieux   male.

La   femelle   differe   du   male,   en   ce   quelle   manque   le   jaune   vif

entre   le   bee   et   les   yeux,   qui   est   d'un   vert   jaunatre   ;   que   la   bande

frontale   est   d'un   bleu   sale   ou   couleur   de   plomb  ;   que   le   vert-

clair   et   le   jaune   des   parties   inferieures   est   moins   vif;   et   que   les

couvertures   des   ailes   sont   d'un   bleu   fonce,   avec   de   larges   bor-

dures   verdatres   ;   le   reste   est   comme   chez   le   male.

Cette   espece   habite   King-George's   Sound   a   la   cote   sud-ouest

de   la   Nouvelle   Hollande.   Le   male   et   la   femelle,   qui   font   partie

de   ma   collection,   ressemblent   sous   tous   les   rapports   aux   deux   in-

dividus   du   cabinet   de   la   Societ6.

Comme   cette   nouvelle   espece   paroit   au   premier   coup   d'oeil

avoir   tant   de   rapports   dans   ses   couleurs   avec   Psittacus   pulchel-

tus   de   Latham,   j'ai   cru   utile   d'indiquer,   en   peu   de   mots,   les   signes

precis   de   reconnoissance   et   les   synonymes   de   cette   derniere

espece.

Psittacus   pitlchellus   Lath.   Perruche   Edwards   Vaill.

Diagnose.   Face   et   joues   d'un   bleu   d'aigue   marin,   brillant

dans   le   male   ;   moins   pur   chez   la   femelle   ;   couvertures   des

ailes   en   partie   couleur   de   sang   et   bleues   dans   le   male   ;   d'un

bleu   clair   chez   la   femelle.   La   longueur   totale   de   cette

espece,   decrite   dans   Latham,   est   de   9   pouces.

C'est   Psittacus   pulchellus   Lath.   Ind.   Orn.   Supp.   v.   ii.   p.   521.

sp.   5.   le   vieux   ?nak.  —  Psittacus   chrysogaster   Lath.   Ind.   Orn.   v.   i.

p.   97-   sp.   45.   paroit   le   double   emploi   ou   plutot   le   jeune   de   cette

espece.  —  La   seule   femelle   est   indiquee   sous   le   nom   de   Perruche

Edwards   Vaill.   Perroq.   v.   i.   pi.   68.   dessin   pris   d'un   individu

femelle   de   mon   cabinet  ;   ou   le   male   ne   se   trouvoit   point   encore

a   l'6poque   que   Mr.   Vaillant   composoit   son   histoire   naturelle   des

Perro-
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Perroquets.     Voyez   aussi   pour   le   vieux   mille,   Shaw   MiscelL,

v.   iii.   /.   96.

Le   genre   Columba   de   Linne,   dont   j'ai   fait   connoitre   par   la   Mo-

nographic  publiee   sous   le   titre   d'Histoire   Natureile   des   Pigeons

et   des   Gallinach,   toutes   les   especes   connues   i\   cette   epoque,   fe

trouve   encore   augmcnte   par   six   especes   decouvertes   tres   recem-
ment   a   la   Nouvelle   Hollande.

A   cette   addition   vient   encore   se   joindre   quatre   especes   incon-

nues   du   Bresil   et   trois   autres   des   Moluques  ;   qui,   ajoutccs   aux

quatre-vingt   sept   especes   decrites   dans   moD   ouvrage,   parmi   les-

quelles   se   trouvent   vingt   et   unes   nouvelles,   porte   le   noinbre   to-

tal  des   oiseaux   qui   composent   ce   genre   a   cent   especes   distinct***  ;

dont   les   Pigeons   indiques   sous   le   nom   de   Colombar   forment   one

section,   les   Colombes   et   les   Colombi-gallines   la   seconde.   Tout

les   Pigeons   nouveaux   qui   font   partie   de   ce   memoire   viennent   se

grouper   avec   les   Colombes   proprement   dites.

Ceux   qui   aiment   a   multiplier   les   genres   par   les   plus   legeres

differences,   peuvent,   si   bon   leur   semble,   former   un   grand   nombre

de   genres   nouveaux   ;   mais   lorsqu'ils   auront   vu   en   nature   les   cent

especes   qui   composent   celui-ci,   ils   se   decideront,   je   suppose,   a

abandonner   ce   plan   de   reforme   dans   ce   genre   comme   dans   tant

d'autres,   qu'ils   ne   parviendront   jamais   a   diviser   par   des   carac-

teres   exclusifs.

Les   Colombars,   lorsque   nous   connoitrons   mieux   leur   genre   de

vie,   pourraient   a   la   rigueur   former   un   genre   ;   mais   j  'observe

qu'alors   on   trouvera   dans   mon   Colombar   Jojo,   Columba   vernans

de   Lath.,   et   dans   ma   Colombe   vlouvlou,   Columba   holosericea,

ainsi   que   dans   Columba   cenea,   dilopha,   etnicobarica,   les   passages,

sans   intervalle   assignable   et   sans   caracteres   exclusifs,   des   Co-

lombars  aux   Colombes   proprement   dites   ;   et   qu'ainsi   faisant,   il
r   2   faudrait
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faudrait   se   resoudre   a   former   de   ces   quatre   especes   citees   en   der-

nier,  autant   de   genres   distincts   ;   vu   qu'il   sera   egalement   impos-

sible  de   les   rapporter   a   l'un   de   ces   groupes  ;   et   qu'ils   ont   cha-

cun   de   tres   legers   caracteres   particuliers,   qui   s'opposeront   a

leur   reunion.   II   en   est   de   meme   des   Colombes   a   ailes   arrondies,

dont   on   pourroit   former   aussi   trois   ou   quatre   genres,   et   plus,

suivant   la   caprice.

Columba   dilopha.      Colombe   d,   double   huppe.

Deux   huppes   distinctes   caracterisent   cette   espece   de   toutes

celles   que   nous   connoissons.   La   premiere   huppe   se   forme   sur

le   front,   et   commence   a   la   partie   superieure   du   bee,   entre   les

narines   ;   les   plumes   de   cette   premiere   huppe   sont   comprimees   et

se   recourbent   en   faucille   sur   les   plumes   couchees   du   sommet   de

la   tete  ;   Focciput   est   orne   d'une   seconde   huppe   touffue,   com-

posee   de   plumes   a   barbes   deliees,   qui   sont   tres   etroites   a   leur

origine,   mais   deviennent   larges   a   leur   extremite  ;   toutes   les

plumes   de   la   nuque   et   de   la   poitrine   portent   une   double   echan-

crure  ;   caractere   qu'on   retrouve   dans   plusieurs   Pigeons   d'Afrique

et   des   Indes,   mais   toujours   a   echancrure   simple   a   chaque   plume.

La   premiere   huppe   ainsi   que   presque   tout   le   plumage   de   ce

singulier   oiseau   est   d'un   gris   couleur   de   cendres,   plus   fonc6   sur

les   ailes   et   sur   le   dos   que   sur   les   autres   parties   du   corps  ;   la   se-

conde  huppe   ou   huppe   occipitale   est   d   un   roux   fonc6,   mais   toutes

les   plumes   sont   noiratres   a   leur   base   ;   les   remiges   et   les   pennes

de   la   queue   sont   d'un   beau   noir  ;   vers   le   bout   de   la   queue,   qui

est   egale,   se   dessine   une   large   bande   d'un   blanc   grisatre,   comme

dans   notre   Colombe   ramier,   Columba   palumbus  ;   les   tarses   sont

couverts   de   plumes   jusqu'a   la   moitie   de   leur   longueur,   le   reste   du

tarse   et   les   doigts   sont   dun   beau   pourpre  ;   le   bee,   qui   est   un   peu

fort   et   legerement   renfle   a   la   pointe,   est   rougeatre  ;   l'iris   est   dun

beau
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beau   rouge  ;   la   longueur   totale   est   de   L5   (hukvs.   On   la   trouve

a   la   Nouvelle   Plollande,   vers   Red   Point,   dans   l'interieur   des

terres.

Je   tiens   un   individu,   pareil   en   tout   a   celui   de   la   Soeiete.

soins   obligeans   de   mon   ami   Mr.   Brooks,   anatomists   distingue.

—  L'espece   a   le   plus   de   rapports,   dans   toutes   sea   formes,   ;i\<v

Columba   spadicea   de   Lath.   Lid.   Supp.,   ou   ma   Colombc   »cant,

pi.   1.   tres   voisin   de   notre   rainier,   mais   qui   a   la   queue   cm   peu

fourchue,   tandis   que   celle-ci   a   toutes   les   plumes   Bgaks,   comme

notre   ramier  :   son   bee   est   un   peu   plus   fort   que   celui   de   la   Co-

lombe   giant   et   un   peu   plus   rentle   vers   le   bout  ;   la   Colombc   g&uU

n'a   point   de   huppe,   et   celle-ci   en   a   deux  ;   ellea   toutes   les   plumes

du   cou   et   de   la   poitrine   a   echancrures,   tandis   que   l'autre   les   a
arrondies   au   bout.

Ce   sont   la   toutes   les   differences   qu'il   est   possible   de   trouver

entre   ces   deux   oiseaux.   Si   on   les   juge   propres   a   constituer   un

genre   distinct,   je   consens   alors   que   cet   oiseau   figure   dans   le

nouveau   genre   que   les   novateurs   veulent   lui   assigner  ;   et   ainsi

faisant   le   genre   de   ceux-ci,   repondront,   sous   peu,   a   ce   que   nous

designons   par   le   nom   d'especes.

Columba   magnifica.      Colombe   magnifique.

C'est   a   juste   titre   qu'on   peut   donner   a   cet   oiseau   le   nom   de

magnifique;   son   plumage   brillant   le   distingue   parmi   tous   ses

congeneres.
Un   cendre   pur   couvre   toute   la   tete,   les   joues,   ainsi   que   toute

la   nuque  ;   cette   couleur   confond,   vers   le   dos,   par   demi-teintcs,

avec   le   vert   brillant   dont   toutes   les   autres   parties   superieures

sont   colorees  ;   1'eclat   de   cette   couleur   est   releve   par   un   grand

nombre   de   taches   dun   jaune   vif,   disposees   en   longueur   sur

toutes   les   couvertures   des   ailes   ;   pennes   secondares   et   remiges

d'un   vert   fonce   chatoyant,   toutes   les   pennes   de   la   queue,   qui   est

longue
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longue   et   arrondie,   ont   aussi   les   memes   reflets,   et   presentent.

sous   certain   jours,   l'eclat   brillant   de   plumes   des   Jacamars   ;   de-

puis   la   gorge,   setend   sur   le   devant   du   cou   et   jusques   a   la   poi-

trine,   une   large   bande   d'un   violet   pourpre,   changeant   sous   cer-

tains  jours   en   vert   saphirin   ;   cette   couleur   occupe   plus   d'espace

sur   la   poitrine   et   couvre   tout   le   ventre   ;   les   c6tes   de   la   poitrine

sont   du   meme   vert   que   le   dos   j   Fabdomen,   les   cuisses,   et   les   cou-

vertures   du   dessous   de   la   queue,   sont   d'un   jaune   fonce   ou   cou-

leur  d'ocre,   dont   on   voit   aussi   des   teintes   repandues   sur   les

rlancs  ;   toutes   les   couvertures   du   dessous   des   ailes   sont   d'un

jaune   d'or   ;   la   queue   en   dessous   est   cendree,   les   pieds   sont   bleu-

atres,   et   le   bee   est   brun,   mais   rougeatre   vers   la   pointe  ;   le   tour

des   yeux   est   nu   et   rouge  ;   Firis   est   aussi   de   cette   couleur.   La

longueur   totale   est   de   16   pouces.

Ce   Pigeon   se   nourrit   principalement   de   la   baie   de   l'arbre

nomme   Cabbage-tree  ;   sa   chair   est   tres   savoureuse.   11   est   natif   de

la   cote   orientale   de   la   Nouvelle   Hollande,   en   face   des   cinq   iles,

proche   de   Red-point.   Les   formes   totales   de   cette   Colombe   sont

absolument   les   memes   que   celles   de   Columba   cenea   Lath.   Ind.

Omit.   v.   ii.   p.   602.   sp.   33.   ou   ma   Colombe   ?nuscadivore,   pi.   3.   son

plus   proche   voisin,   qui   habite   aux   Moluques.

M.   MacLeay,   Secretaire   de   la   Societe,   entomologiste   distin-

gue,  me   fit   l'amitie,   pendant   mon   sejour   a   Londres,   de   moffrir   un

superbe   individu   de   Toiseau   mentionne.  —  Je   m'estime   heureux

d'etre   dans   Toccasion   de   pouvoir   temoigner   publiquement   mes
remercimens   a   cet   ami.

Columba   leucomela.      Colombe   leucomele.

Toute   la   tete,   le   cou   et   la   poitrine   sont   d'un   blanc   pur,   k   le-

gers   reflets   sur   les   cotes   du   cou.      Le   ventre   et   les   autres   parties

ioferieures   sont   d   un   blanc   sale,   qui   se   nuance   en   cendr6   sur   les

tiancs   et   aux   cuisses  ;   milieu   du   dos   et   croupion   dun   riche   pour-

pre
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pre   fonce   a   reilets  ;   de   semblables   reflets   pourpres   sen   en   t   de

bordure   a   toutes   les   plumes   des   seapulaires   qui   sont   du   reste

d'un   noir   profond   ;   quelques   unes   des   couvertures   des   ailes   ont

aussi   des   bords   metalliques   tres   etroits  ;   tout   ie   reste   des   ailes.

les   remiges   et   la   queue   sont   d'un   brun   mat   presque   noir  ;   les

pieds   et   le   bee   sont   d'un   jaune   clair,   et   la   queue   est   a   pennes

d'egale   longueur.   Ce   Pigeon   approche   de   la   taille   du   rainier,

dont   il   a   absolument   toutes   les   formes;   on   le   trouve   a   la   cote

nord   de   la   Nouvelle   Hollande.   Le   seul   individu   que   jai   vu   a

ete   tue   par   M.   Westall,   et   presente   par   lui   a   la   Societ6.

Columba   scripta.      Colomiu:   marquttfo.

Tete,   nuque,   cou,   toutes   les   parties   sup<   rieures   du   corps   et   del

ailes   ainsi   que   les   deux   pennes   du   milieu   de   la   queue   d'un   brun-

eendre  ;   quelques   taches   d'un   vert   opalin,   changeant,   sous   cer-

tains  jours,   en   pourpre   et   en   violet,   sont   repandues,   en   petit

nombre,   sur   les   couvertures   des   ailes   ;   la   gorge   est   blanche,   et   ce

blanc   est   encadre   par   une   bande   noire  ;   deux   autres   especes

egalement   d'un   blanc   pur   couvrent   les   joues,   et   sont   chacunes

encadrees   par   une   semblable   bande   d'un   noir   profond,   ce   qui

produit   une   espece   de   marquetterie   sur   ces   parties  ;   la   poitrinc

et   le   milieu   de   ventre   sont   d'un   cendre   bleuiitre  ;   les   flancs,

l'abdomen   et   le   dessous   des   ailes   sont   blancs   ;   la   queue,   qui   est

courte,   a   toutes   les   pennes   d'egale   longueur  ;   celles   du   milieu

ont   la   couleur   du   dos,   mais   les   autres   sont   d'un   brun   cendre   de-

puis   leur   origine   jusqu'a   la   moitie   de   leur   longueur,   le   reste   cm

d'un   noir   profond   ;   les   remiges   sont   d'un   brun   cendre,   le   bee   eM

noir,   et   les   pieds   sont   bruns.      La   longueur   totale   est   de   9   ponces

6   lignes

Cette   description   est   prise   d'un   vieux   male  ;   I'individa   de   la

Societe   me   paroit   on   femelle   ou   jeune   male,   vu   que   les   backet

opalines   des   ailes   sont   peu   marquees   et   a   reflets   peu   eclatants.
On
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On   trouve   cette   espece   a   Shoalwater-bay   22   degre   de   latitude

sud   a   la   cote   orientale   de   la   Nouvelle   Hollande.   Les   formes   de

la   Colombe   7narquetee   se   rapprochent   le   plus   de   Columba   Jambos

Lath.   Ind.   Orn.   v.   ii.   p.   598.   sp.   18.   ma   Colombe   Jambo,   pi.   27

et   28,   qui   vit   dans   Tile   de   Sumatra.   L'individu   du   cabinet   a   ete

offert   a   la   Societe   par   M.   Robert   Brown.

Columba   humeralis.      Colombe   a   collier   roux.

La   face,   les   joues,   la   gorge   et   la   poitrine   sont   d'un   bleuatre

cendre  ;   les   autres   parties   inferieures   sont   d'un   blanc   vineux

plus   fonce   sur   les   flancs   ;   du   blanc   pur   regne   sur   l'abdomen   et

aux   couvertures   du   dessous   de   la   queue  ;   l'occiput,   le   dos,   le

croupion   et   toutes   les   couvertures   des   ailes   sont   d'un   brun   cen-

dre,  toutes   les   plumes   des   parties   indiquees   etant   terminees   par

une   bande   transversale   d'un   noir   profond  ;   sur   la   nuque   se   des-

sine   un   large   collier   d'un   roux   orange,   dont   les   plumes   sont

egalement   terminees   par   une   bande   noire  ;   la   queue   est   large   a   sa

base,   longue   et   etagee   ;   les   pennes   laterales   sont   d'un   brun   pour-

pre   ou   vineux,   toutes   terminees   de   blanc   pur,   les   deux   pennes

du   milieu   seules   exceptees,   qui   sont   de   la   couleur   du   dos   et

n'ont   point   le   bout   blanc  ;   les   remiges   sont   brunes,   mais   d'un

roux   vif   sur   les   barbes   interieures,   ce   qui   fait   que   l'aile   est   toute

rousse   interieurement  ;   le   tour   des   yeux   est   denue   de   plumes  ;

les   pieds   sont   jaunes,   et   le   bee   est   d'un   jaune   bleuatre.   La   lon-

gueur totale  est  de  dix  pouces.

M.   Brown,   qui   a   offert   un   individu   a   la   Societe   et   un   autre

semblable   au   Museum   Britannique,   a   trouve   cette   nouvelle

espece   a   Broad   Sound   a   la   cote   orientale   de   la   Nouvelle   Hol-

lande.  La   Colombe   du   present   article   a   la   plus   de   rapports   avec

le   Columba   tigrina   de   mon   Histoire   de   Pigeons,   pi.   43.   et   ne   dif-

fere   point   dans   ses   formes   avec   Columba   picturata   et   autres   du
nouveau   monde.

Columba
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Columb  a   phasianella.      Colombe   phasianeUe.

Cette   Colombe,   caracterisee   par   la   forme   de   sa   queue   longue   el

cuneiforme,   diftere   seul   en   cela   de   ses   congeneres   de   la   Nouvelle
Hollande.

Parties   superieures   d'un   brun   roussatre   terno,   qui   prend   une

teinte   marron   sur   le   sommet   de   la   tete,   et   se   peint   en   refletl   verts

et   pourpres   sur   les   cotes   du   cou   ;   nuque   rayee   transvc   isiK   ment

de   larges   bandes   brunes   et   d'etroites   bandes   rouBsea   ;   les   pennes

des   ailes,   qui   sont   d'un   brun   terne,   portent   sur   les   bonis   extr-

rieurs   des   barbes   et   a   leur   extremite   une   teinte   dun   mux   mar-

ron  ;   queue   tres   longue   et   tres   coniqne  :   toutes   les   pennes   du

milieu   sont   d'un   brun   roussatre   sombre,   comme   les   plumes   du

croupion  ;   les   laterales   d'un   roux   vif,   sur   lequel   se   dessine   une

large   bande   noire   qui   traverse   ces   pennes   vers   le   milieu   de   leur

longueur   ;   la   gorge   est   rousse;   les   autre*   parties   inferieures   sont

d'un   brun   pourpre,   rayees   transversalement   de   zigzags   noirs,

tres   etroits   ;   flancs,   cuisses   et   couvertures   du   dessous   de   la   queue

d'un   marron   vif,   sans   taches   ni   raies.   Le   bee   et   les   pieds   sont

d'un   brun   rougeatre.   Longueur   totale   14   pouces   6   lignes.   Elle
vit   a   la   Nouvelle   Hollande,   dans   l'interieur,   vers   le   Port   Jack-

son.

Sir   John   Jameson,   qui   a   rassemble   beaucoup   d'objets   d'histoire

naturelle   a   la   Nouvelle   Hollande,   fit   hommage   de   cette   espece

a   Sir   Everard   Home,   Bart,   qui   l'offert   a   la   Societe.   L'espece   de

cet   article   a   le   plus   de   rapports   avec   Columba   migratoria   Lath.

Ind.   Orn.   v.   ii.   p.   612.   sp.   70.   ma   Colombe   royageuse,   pi.   48   et   49.

Elle   ressemble   en   tout   a   cet   oiseau,   et   a   tous   ceux   a   longue   queue

etage   de   l'Amerique   septentrionale.

Je   termine   ici   cette   notice   sur   les   Pigeons   nouveaux   du   cabi-

net  de   la   Societe,   qui   ont   ete   decouverts   a   la   Nouvelle   Hollande,

vol.   xm.   s   depuis
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depuis   la   publication   de   mon   ouvrage,   en   observant  ;   que   hor-

mis   les   especes   nouvelles   du   Bresil,   et   celles   trouvees   recem-

ment   aux   Moluques,   je   n'ai   rien   a   aj   outer   ou   a   changer   a   hies

descriptions,   telles   qu'elles   sont   publiees  ;   excepte,   que   je   solli-

cite   de   corriger   Terreur   faite   a   Tarticle   de   Columba   purpurata,

edit.   8vo.   p.   280,   et   folio   pi.   34   et   35.   ou   j'ai   dit,   que   la   Colombe

Kurukuru,   variete   pi.   35.   est   identique   avec   celle   de   la   pi.   34.

J'ai   trouve,   et   me   suis   assure   depuis,   que   cette   variete   supposee

est   une   espece   distincte,   dont   les   caracteres   sont   toujours   les

memes,   et   differens   de   mon   Kurukuru.

Je   sollicite   qu'on   veuille   bien   prendre   note   de   cette   erreur

jusqu'a   la   publication   du   Supplement   a   mon   Histoire   des   Pi-

geons  et   des   GnUinacees.   Je   me   servirai   pour   cette   espece,   a

ajouter   au   Catalogue   des   Pigeons,   du   nom   de   Columba   porphj-

racea,   sous   lequel   elle   a   ete   indiquee   dans   les   dessins   originaux

de   Forstcr.      Elle   est   aussi   de   la   Nouvelle   Hollande.

XIII.   De-



Temminck, C.J. 1821. "XII. Account of some new Species of Birds of the Genera
Psittacus and Columba, in the Museum of the Linnean Society." Transactions
of the Linnean Society of London 13, 107–130. 
https://doi.org/10.1111/j.1095-8339.1821.tb00059.x.

View This Item Online: https://www.biodiversitylibrary.org/item/13692
DOI: https://doi.org/10.1111/j.1095-8339.1821.tb00059.x
Permalink: https://www.biodiversitylibrary.org/partpdf/28933

Holding Institution 
Missouri Botanical Garden, Peter H. Raven Library

Sponsored by 
Missouri Botanical Garden

Copyright & Reuse 
Copyright Status: Public domain.  The BHL considers that this work is no longer under
copyright protection.

This document was created from content at the Biodiversity Heritage Library, the world's
largest open access digital library for biodiversity literature and archives. Visit BHL at 
https://www.biodiversitylibrary.org.

This file was generated 16 September 2023 at 23:13 UTC

https://doi.org/10.1111/j.1095-8339.1821.tb00059.x
https://www.biodiversitylibrary.org/item/13692
https://doi.org/10.1111/j.1095-8339.1821.tb00059.x
https://www.biodiversitylibrary.org/partpdf/28933
https://www.biodiversitylibrary.org

